
NOUVELLES DE MINGANA – PÂQUES 2013 

Le Père Marcio Sampaio est ce jeune Missionnaire d'Afrique, originaire du Brésil, 

actuellement vicaire de la paroisse Sainte-Thérèse de Mingana au Congo. Il nous 

parle de ce qu’il vit dans cette forêt au cœur de l’Afrique. Dans son dernier billet, il 

nous fait découvrir la communauté de Bikenge où un prêtre ne vient célébrer la fête 

de Pâques que tous les 5 ou 6 ans… On le lira, cette rareté transforme la présence du 

prêtre en moment évangélique très intense.  On lira aussi que les conditions 

matérielles de l'apostolat aujourd'hui ne sont pas tellement différentes de ce qu'elles 

pouvaient être aux premiers temps de l'évangélisation du Congo... Ce texte, illustré de 

photos, peut être lu sur le blog 

http://mingana.afrikblog.com 

Ma première fête de Pâques à Mingana ! 
par le Père Marcio Sampaio 

Salut chers amis ! Bonne fête de Pâques à vous tous ! Ici à Mingana tout va bien ! Les 

confrères se portent bien ! Aujourd’hui, j’ai la joie de partager une grande expérience 

que je viens de vivre en cette Pâques 2013. Vous savez plus au moins que notre 

paroisse est d’une extension immense. Et voilà pourquoi les nécessités pastorales 

exigent de nous un peu d’effort et de don de soi ! Ainsi cette année nous avons pu 

réaliser les cérémonies de la semaine sainte en trois communautés différentes parce 

que nous étions 3 prêtres ! (Note : la paroisse compte 38 communautés...) Le père 

Cristobal, mexicain, est déjà parmi nous et sa disponibilité même sans connaître le 

swahili a fait qu’il a accepté d’être dans une communauté pour célébrer la fête de 

Pâques. De mon côté je suis allé à Bikenge, une des nos communautés située à 45 km 

de la paroisse, une route terrible ! J'y suis allé avec un des nos stagiaires, Paul. Deux 

personnes sur une moto plus les deux bagages d’habits personnels et liturgiques ainsi 

que tous les matériels nécessaires pour les célébrations. Un peu lourd pour une seule 

moto...  

 
Le départ 

Au début je guidais la moto, mais la route est 

vraiment terrible, et il est difficile de contrôler 

la moto avec ce poids ! Après avoir fait 8 km 

nous sommes tombés une première fois. Là, 

j’ai passé la conduite au stagiaire qui a des 

jambes plus longues ! Et nous avons continué 

la route dans la forêt. Quelques instants après 

la pluie a commencé. 
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Nous avons continué plus doucement. Par moments, on ne voyait plus la route ! Il y 

avait de l’eau partout ! Nous avons commencé à pousser la moto. Fatigue, souffrance, 

douleur mais toujours dans l’espoir d’y arriver. En cours de route nous avons cogné 

un tronc d’arbre couché à côté de la route ! C’est mon pied gauche plus la pédale 

arrière qui souffrent du choc, quelle douleur !  

 
L’état des pistes pendant la saison des pluies 

Heureusement nous ne 

sommes pas tombés ! Ensuite, 

un grand « lac » sur la route 

qu'il faut traverser, 50 cm de 

profondeur ! Mais petit à petit 

nous approchons de la ‘ville’ 

de Bikenge, bien qu'une boue 

terrible colle sur le pneu... 

Enfin, après 4 heures de 

voyage, nous sommes arrivés 

à Bikenge, et les chrétiens 

nous ont bien accueillis. 

 

La maison où nous avons logé est petite, couverte en paille. Avec la pluie l’eau entre 

aussi, donc il y avait la boue partout ! Mais je me suis adapté aux conditions. Le 

lendemain messe à 6h30, procession des Rameaux. La petite église est couverte en 

paille encore mouillée et remplie de boue. Malgré tout l’église était remplie de 

chrétiens... La première messe s’est bien passée. Ensuite pour la deuxième messe, le 

soleil est sorti et la boue est terminée. La procession était longue mais une immense 

foule suivait. Une grande joie pour les chrétiens d’avoir un prêtre pour être avec eux 

en ces jours de fête majeure. Et pour moi aussi une grande joie d'être un instrument de 

Dieu pour que la joie du peuple se réalise ! 

Voilà que pendant toute la semaine le soleil et la lune ont brillé ! Il y avait un groupe 

d’adultes qui étaient là pour la préparation au baptême, à la confirmation, et au 

mariage. La catéchèse a eu lieu. Les gens étaient aussi en train de construire leur 

future grande église, qui en ce moment a les murs prêts, ils préparent les colonnes 

pour mettre le toit. Ainsi chaque jour les mamans apportaient du sable pour faire le 

béton. Beaucoup d’engagement ! Chaque jour aussi les chrétiens nous apportaient à 

manger. 

Le Jeudi saint, nous avons fait la cérémonie du lavement des pieds des disciples et la 

grande fête de l’institution de l’Eucharistie. On l’a faite à l’extérieur car l’église 

actuelle est petite. Vendredi saint, le matin nous avons donné l’occasion aux chrétiens 

de recevoir le sacrement de la pénitence, ainsi de 8h30 jusqu’à 12h00 il y avait des 



gens qui venaient. Après-midi c’était le Chemin de croix sous un soleil très fort. Une 

foule immense l’a suivi attentivement. Ce fut un grand évènement dans la ville de 

Bikenge, tous sont curieux de voir cette foule ! Après cela c’est l’adoration de la 

Croix qui se termine avec une petite pluie...  

Maman africaine 

dessin de Moka 

Le samedi c’est le grand jour, tous se préparent pour la 

célébration de la Lumière. Mais le matin j’ai pris le 

temps pour visiter encore quelques malades à leur 

domicile, car le mercredi toute la matinée, j’avais 

visité les malades mais je n’avais pas fini. Quelle joie, 

de pouvoir visiter ces gens si pauvres, si souffrants, 

mais joyeux de nous recevoir ! Imaginez-vous, ces 

mamans déjà âgées qui aux yeux de la société n’ont 

aucune valeur, personne ne s’inquiète d’elles ! 

Recevoir quelqu’un est une grande joie, plus encore 

recevoir quelqu’un qui vient leur apporter un 

sacrement, une bénédiction, une prière ! 

Recevoir un prêtre, je vous dis, c’est un honneur ! C’est d’une grande portée pour ces 

personnes de recevoir notre visite ! J’ai rencontré des personnes d’une foi très 

profonde. Personnes assoiffées de recevoir l’Eucharistie, de se confesser, etc. 

Une maman m’a dit le samedi : « mon père, j’ai su que tu avais visité les malades, 

mais moi je suis restée sans visite, je me suis sentie triste et abandonnée... Mais 

aujourd’hui quand j’ai entendu ta voix je me suis dit : au moins Dieu m’aime ». 
Dans sa pauvre maison, elle me raconte quelques difficultés de sa vie, ses problèmes 

de santé. Et elle me dit qu’elle se prépare pour aller vers le Père… Mais avant elle 

voulait au moins trouver de l’argent pour demander une messe en réparation de ses 

fautes. Une intention de messe coûte 500 f (0,5 $). J’étais ému de voir la foi de cette 

femme et sa pauvreté. J’ai respiré profondément pour ne pas pleurer et je lui ai 

répondu : ‘maman, aujourd’hui je célébrerai une messe pour toi sans que tu me paies’, 

elle a ouvert grandement un visage joyeux ! Après elle m’a beaucoup remercié.  Avec 

cette expérience le Christ est déjà ressuscité dans mon cœur, je suis rentré à la maison 

plein de joie de pouvoir offrir à cette femme tout ce qu’elle désirait du fond de son 

cœur !  

Le soir arrivé, la célébration de la Lumière commence, après la petite procession nous 

nous installons à l’extérieur de l’église et voilà que pendant l’homélie une pluie 

commence ! Nous étions obligés d’entrer dans l’église. Mais là-bas aussi il pleuvait. 

Je cherchais une place à l’autel pour fuir la pluie, mais difficile... Intéressant c’est que 

les chrétiens ont enduré la pluie jusqu’à la fin de la célébration, à 22h passé. Là, j’ai 

vu la foi et la persévérance de ce peuple ! Nous avions célébré le baptême des adultes 



cette nuit là. La célébration finie, je suis allé dormir pour me reposer pour le 

dimanche. Arrivé à la chambre je vois que mon lit est à moitié mouillé, mais pas 

d'autre solution, je devais dormir ! Alors je me suis dit, ça c’est la souffrance que ces 

pauvres gens supportent chaque jour, avec joie je peux aussi la supporter !  

 

Le dimanche de Pâques, le matin, c’est la boue. La célébration aussi à l’extérieur ! Et 

à la procession d’entrée, je vois les danseuses qui sont chaussées avec des chaussettes 

blanches, là je me suis dit, c’est trop de foi et de courage pour louer le Seigneur ! La 

messe s’est bien passée, beaucoup de louanges, de chants, de danses, etc. Une grande 

fête pour nous tous ! Après la messe c’est le repas de Pâques, chaque groupe selon 

son organisation.  

Après le repas nous avons préparé le bagage pour rentrer à la mission. Quel voyage 

difficile ! Une petite pluie commence en route. La boue est généralisée, la moto glisse 

tout temps. Doucement le stagiaire conduisait ! Moi, je venais en chantant de belles 

chansons de chez moi, sans aucune inquiétude, ni peur de tomber. Et voilà qu’un vélo 

s’amène en transportant un bagage, une chèvre dans un panier semi-ouvert. La route 

est si étroite, mon Dieu, que le guidon est entrée dans le panier et nous sommes 

tombés ! J’ai blessé mon genou droit, pas grave ! Sans me fâcher ou quoi que ce soit, 

nous avons continué. Un peu plus loin, il y a un vélo tombé sur la route. Nous devions 

passer à coté, mais ça glissait. Nous avons perdu l’équilibre, et la moto a soulevé la 

roue du devant et nous voilà quelques instants en montée vers le ciel jusqu’à ce que la 

moto retombe et nous aussi ! Je rigolais en ce moment, le stagiaire s’est énervé avec 

le cycliste qui nous a dit : ‘je n’ai pas de force pour soulever mon vélo’ ! Je suis allé 

l’aider et voilà qu'il a pu continuer son voyage ! Nous aussi nous avons continué, 

plusieurs chutes encore, mais rien de grave ! Finalement à 19h00 nous sommes 

arrivés, et la grande joie des retrouvailles avec les confrères nous a envahis ! Voilà en 

quelques mots cette très belle expérience de Pâques ! Merci à tous et à la prochaine. 

      Marcio 


